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Hygiene scolaire.

Depuis une dizaine d'annees, l'hygiene scolaire a pris une
place importante dans le domaine de l'Instruction publique ä
ses divers degres. II ne faudrait pas croire cependant que ce soit
lä une question absolument nouvelle. Non, mais sous ce titre
ont ete groupes un certain nombre de problemes, concernant
l'education de l'enfance, auxquels on n'avaitpas toujours prete
suffisamment attention. L'ecole semblait oublier quelle avait
äse preoccuper non seulement du developpement intellectuel
des enfants qui lui etaient confies, mais aussi et dans une
large mesure, de leur developpement physique. Le premier de
ces cötes de la vie scolaire ne devait en tout cas pas faire tort
au second. De plus les hommes d'ecole avaient ä tenir compte
de l'etroite correlation qui unit l'education des facultes intel-
lectuelles ä celle des facultes physiques, de la repercussion
bienfaisante que l'une exerce sur l'autre. C'est de la collaboration

reciproque et eclairee des instituteurs, des membres
d'autorites scolaires, des medecins, qu'est nee l'hygiene
scolaire. Exercant une action incontestee dans les grands centres,
eile ne demande qu'ä etre connue jusque dans les plus mo-
destes localites, et surtout ä y voir mettre en pratique les prin-
cipes proclames par eile, apres etude serieuse et approfondie.

Ainsi que nous l'apprend le Dr F. Joel, ancien medecin
des ecoles de la ville de Lausanne, dans un rapport presente
au 5me Congres international d'hygiene et de demographie, äla
La Haye, en 1884, l'hygiene scolaire commenca ä etre connue
dans le canton de Vaud ä partir de 1882. Le Departement de
l'Instruction publique avait charge le rapporteur de visiter le
College cantonal et l'Ecole Industrielle cantonale, au point de
vue des conditions hygieniques dans lesquelles se trouvaient
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ces etablissements. Un grand nombre de defectuosites furent,
parait-il, constatees.

Le 16 mai 1883, grace ä l'initiative de L. Roux, president
de la commission scolaire de Lausanne, le poste de medecin
des ecoles etait cree. Les debuts des fonctions nouvelles con-
fiees au Dr Joel coincidaient avecune grave epidemie de rou-
geole. Une veritable panique avait entraine la fermeture de
plusieurs ecoles. Le medecin scolaire parcourut rapidement
la contree et constata que les inquietudes du public etaient
fort exagerees. Les cas de mort, peu nombreux, ne concer-
naient que de tres jeunes enfants, presque tous dans de mau-
vaises conditions hygieniques; la jeunesse des ecoles de 7 ä
16 ans n'avait eu aucune victime. Les ecoles furent immedia-
tement rouvertes et des lors on n'eut ä enregistrer que des
epidemics benignes et saisonnieres de coqueluche, angines
catarrhales, oreillons, etc., c'est-a-dire pendant la premiere
annee de l'activite du nouveau medecin scolaire.

Dans le courant de Fannee 1883 dejä, une conference sur
l'hygiene scolaire avait ete donnee au personnel enseignant
primaire de la ville de Lausanne; ily avait, ä ce moment-lä,
55 instituteurs et institutrices dans la commune. Le 20 novem-
bre, la conference fut repetee devant le corps enseignant de
l'Ecole superieure des jeunes filles et une delegation du
Departement de l'Instruction publique; eile donna lieu ä une
discussion nourrie et interessante; des instructions sur
l'hygiene scolaire furent ensuite imprimees et adressees aux 1400
instituteurs et institutrices du canton de Vaud.

Des le mois de juillet 1883, le Dr Joel, sous la direction
de Feminent ophthalmologiste, M. le D1' Dufour, proceda ä
l'etude de la vision chez les enfants des ecoles. Au mois de
janvier 1884 on commenca ä utiliser les forinules graphiques
de temperature avec quatre releves par jour.

Une enquete fut aussi faite au sujet du goitre dit scolaire.
Mais sur ce point le Dr Joel, tout en reconnaissant que les re-
sultats obtenus pouvaient offrir quelque interet, en arrivait ä
croire que la genese du goitre doit etre rayee de l'influence
scolaire. Les chiffres du recensement federal de l'automne 1883,
concernant les cas d'exemption du service militaire pour
cause de goitre, indiquaient que Lausanne etait compris dans
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l'un des arrondissements dormant le plus faible % sur ce
point special.

Les recherches relatives ä l'existence du goitre conduisi-
rent le Dr Joel ä etudier les suites des operations de tracheoto-
mie. Les quelques constatations faites amenerent le distingue
specialiste ä declarer que les succes immediats de l'operation
ne laissent pas I'enfant äl'abri des complications dans Favenir.

Le premier medecin scolaire qu'ait eu le canton de Vaud di-
sait, il y a 25 ans : « Les ecoles sont une mine inepuisable d'ob-
servations interessantes, et malgre les travaux importants qui
surgissent partout, je pense que nous avons encore devant
nous un vaste champ d'observations dontbien des sillons sont
encore inexplores.»

En 1893, M. le Dr Combe, qui avait remplace le Dr Joel,
donnait son Resume d'hygiene scolaire ä I'usage des maitres et
maitresses des ecoles de la ville de Lausanne. Cet ouvrage etait
divise en deux parties essentielles, savoir: 1° L'hygiene
scolaire; 2° Les maladies ä l'ecole. Dans la premiere partie il
etait question :

1° Du bätiment scolaire: emplacement, orientation,
distribution interieure (eclairage, ventilation, chauffage, pro-
prete),dependances (vestiaires, latrines, salles de gymnastique,
cours et preaux);

2° Du mobilier scolaire;
3° Du materiel scolaire (manuels, ardoises et tableaux

noirs, cahiers) et de l'ecriture, soit de la position du papier.
4° De l'hygiene de l'ecolier (hygiene cerebrale, surmenage,

maladies scolaires, education physique).
Un cours d'une vingtaine de lecons avait ete organise pour

les maitresses afin de les initier aux premiers soins ä donner
en attendant le medecin. Une caisse de secours avait ete pla-
cee, en 1889, dans chaque groupe scolaire, accompagnee d'un
petit resume relatif ä son contenu et ä son emploi.

Mais le principal initiateur de l'hygiene scolaire dans la
Suisse romande fut le Dr L. Guillaume, des Verrieres,
pendant sa feconde activite dans son canton d'origine. En 1859,
la Direction de l'Instruction publique du canton de Neuchätel,
dans un cours de repetition pour les membres du corps en-
seignant primaire, chargea le Dr Guillaume de donner des
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conferences sur 1'hygiene scolaire. Ces conferences furent reu-
nies dans un petit volume, edite en 1864 a Geneve et ä Paris,
et qui fut traduit en allemand, en hollandais, en anglais et en
italien. L'auteur disait entre autres ceci dans la preface: « Le
sujet sur lequel j'attire maintenant l'attention est un de ceux
oil les modifications ont besoin d'etre le plus promptes et le

plus radicales. La science hygienique a fait des observations
serieuses, et sa voix 'doit etre ecoutee, lorsqu'il s'agit de la
sante des jeunes citoyens. » L'ouvrage du Dr Guillaume trai-
tait de toutes les questions importantes touchant l'organi-
sation scolaire:

1° Emplacement d'une maison d'ecole, materiauxde
construction, entrees, escaliers, corridors, etc.;

2°, Salles d'ecole, ventilation, chauffage, eclairage, tables
et bancs;

3° Lieux d'aisance;
4° Age obligatoire pour entrer dans les ecoles primaires;
5° Programme des lecons, examens; des heures les plus

convenables pour les lecons; nombre quotidien de lecons;
pauses entre les lecons;

6° Les vacances;
7° Les travaux domestiques;
8° Les punitions et les recompenses;
9° Les lecons d'ecriture et de chant;

10° La gymnastique et les exercices militaires.
En relisant les instructions et propositions du Dr Guillaume,

nous ne pouvons nous empecher d'admirer la noble intention
qui les a dictees, tout en regrettant qu'elles n'aient pas pene-
tre mieux dans le domaine pratique, car sur bien des points
leur auteur se trouve encore en forte avance par rapport aux
organisations scolaires actuelles.

Societe suisse d'hygiene scolaire.

En novembre 1898, ä Zurich, dans une seance prelimi-
naire ä laquelle assistaient entre autres MM. le Dr F. Schmid,
directeur du Bureau sanitaire federal, Fr. Fritschi, membre
du Conseil d'education ä Zurich, le Dr Roth, professeur d'hy-
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giene ä l'Ecole polytechnique federale, Fr. Zollinger, secretaire

ä la Direction de l'Instruction publique ä Zurich, il fut
decide de jeter les bases d'une Societe suisse d'hygiene sco-
laire. Le 6 fevrier 1889, une circulaire avec projet de Statuts
fut adressee aux Directions de l'Instruction publique de la
Suisse, ainsi qu'ä environ 120hominesd'ecole, membresd'au-
torites, hygienistes, medecins, architectes, etc. Enfin dans
une seance tenue ä Ölten, le 12 fevrier 1899, oü 13 cantons
etaient representes, la societe fut definitivement fondee. La
premiere assemblee constitutive eut lieu le 8 octobre 1899 dans
l'Aula du Gymnase de Berne, et le Comite central fut elu pour
une periode de trois ans. On y voyait figurer entre autres,
comme president,M. le Dr F. Schmid, de Berne; secretaire al-
lemand, M. le Dr F. Zollinger, de Zurich; secretaire francais,
M. le Dr Sandoz, de Neuchatel; caissier, M. E. Ducloux, de
Lucerne ; M. le Dr X. Wetterwald, de Bale, tous encore aujour-
d'hui ä la tele de la societe.

Les Statuts disent en particulier ceci:

Article premier.— Sous le nomde « Societe suisse d'hygiene
scolaire » est fondee une societe ayant pour but de faciliter
l'echange des opinions sur les questions qui concernent
l'hygiene scolaire et de favoriser les progres de celle-ci en
Suisse.

Art- 2.— La societe a son siege ä Berne et cherche ä at-
teindre son but par les moyens suivants :

a) Organisation d'assemblees pour discuter les questions
qui rentrent dans son cercle d'activite;

b) publication d'Annales suisses d'hygiene scolaire ;

c) creation d'un Bureau central d'hygiene scolaire;
d) creation de sections locales gardant le caractere

dissociations fibres;
e) tous autres moyens qui lui paraitrontpouvoircontribuer

au but qu'elle poursuit (conferences publiques, publications,
cours et expositions d'hygiene scolaire, concours, etc).

Depuis sa fondation, la Societe suisse d'hygiene scolaire a

pu accomplir la täche qu'elle s'etait donnee sous lettres a) et b)
de l'art. 2 ci-dessus. Les autres points de son programme, tout
au moins ceux sous lettres c) et d) du dit article, restent comme
questions ä resoudre dans un avenir plus ou moins prochain,
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et selon que les circonstances paraitront le rendre
desirable.

Chaque annee les Annales de la societe ont fourni aux homines

d'ecole, et aux magistrats qui s'occupent de l'instruction
publique, les renseignements les plus divers sur l'hygiene sco-
laire, l'organisation des ecoles, sur les ceuvres annexes de l'ecole.
La collection de ces Annales constitue aujourd'hui une source
de haute valeur. On en jugera par l'enumeration ci-apres
dans laquelle nous nous bornons ä signaler les travaux les
plus importants, en indiquant l'annee oü ils ont paru.

I. Bätiments scolaires. Hobilier.

1. Les nouveaux bätiments scolaires de la ville de Zurich,
par A. Geiser, architecte de la ville (1900).

2. Les nouveaux bätiments scolaires de Bäle, par le con-
seiller d'Etat H. Reese, ä Bäle (1902).

3. La nouvelle Ecole cantonale de Schaffhouse, par le
D> J. Gysel (1903).

4. Le bätiment d'ecole primaire de Geisehveid et la halle
de gymnastique de l'Adlerstrasse, ä Winterthur, par l'archi-
tecte W. Furrer(1903).

5. Les bätiments d'ecole de la ville de Berne, par la Direction

des ecoles de la ville (1904).
6. Nouvelles constructions scolaires du canton de Lucerne

(1905).
7. Les constructions scolaires du canton de St-Gall, par

l'architecte cantonal A. Ehrensperger (1907).
8. Bätiments scolaires du canton de Soleure, par P. Gun-

zinger, professeur, et J.-H. Keller, directeur des ecoles (1909).
9. Le banc d'ecole, par le professeur Dr Girard, ä Berne,

H. Wipf, instituteur ä Zurich, L. Henchoz, inspecteur ä
Lausanne, et J. Grob, instituteur ä Erlenbach-Zurich (1904).

10. L'eclairage des salles d'ecole, par les prof. Dr F. Eris-
mann et Dr O. Roth, ä Zurich, Dr Emmert ä Berne (1904).

11. Installation des waterclosets dans les bätiments
scolaires, par E. Colomb, architecte ä Neuchätel (1907).
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II. Hygiene des ecoliers.

Programmes. Methodes d'enseignement.

1. Les prescriptions hygieniques concernant le plan
d'etudes, par le recteur Dr Werder, Bäle (1900).

2. Le chant ä l'ecole primaire, par E. Henkmann, directeur
de chant, Berne (1901).

3. L'ecriture droile, par H. Otth, professeur ä Lausanne
(1901).

4. Le surmenage ä l'ecole primaire, par le Dr Perrochet.
medecin ä La Chaux de Fonds, et A. Hillebrand, professeur
ä Neuchätel (1906).

5. Enquete sur le surmenage dans les ecoles secondaires
et particulierement dans les ecoles superieures de la Suisse,
par le Dr Bourquin, medecin des ecoles de La Chaux de
Fonds (1906).

6. La position du cahier et la direction de l'ecriture, par
le Dr F. Erismann, de Zurich.

7. Les reformes actuelles dans le domaine de l'instruction
populaire, par le Dr A. Schräg, inspecteur des ecoles secondaires

du canton de Berne (1909).
8. Reforme de l'enseignement, par L. Henchoz, inspecteur

de l'enseignement primaire, Lausanne (1909).

III. Maladies scolaires.
Deformations physiques imputables ä l'ecole.

1. Etat actuel de la question du medecin scolaire, par le
Dr A. Müller, Zurich, le Dr Bourquin, La Chaux de Fonds, et
le Dr F. Erismann, Zurich (1900).

2. Les deviations de la colonne vertebrale dans les ecoles
de Lausanne, par les Drs A. Combe, Scholder et Weith (1901).

3. Quelques remarques generates sur le traitement des
deviations d'origine scolaire, par le Dr Scholder, de Lausanne
(1901).

4. La lutte contre les maladies contagieuses ä l'ecole, par
le prof. A. Burckhardt, Bäle (1902).
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5. But et methode des recherches concernant la vue chez
les ecoliers, par les Dre Sigrist, de Bale, et Steiger, de Zurich
(1902).

6. But et methode des recherches concernant l'organe de
l'ouie chez les ecoliers, et prophylaxie des maladies dont cet
organe peut etre le siege, par les Dra Laubi, ä Zurich, et
Schagtzel, ä La Chaux de Fonds (1903).

7. Les differentes methodes de mensuration de la fatigue
intellectuelle, par le Dr Vannod, de Berne (1904).

8. La question du medecin scolaire etudiee en se basant
sur 1'experience pratique, par le Dr F. Stocker, oculiste ä
Lucerne, et le Dr Trechsel, medecin scolaire au Locle (1909).

9. La visite sanitaire des ecoliers dansle canton de Geneve,
par le prof. Dr Cristiani, directeur du Service d'hygiene, et le
Dr Rilliet, medecin-inspecteur des ecoles (1909).

10. Lutte rationnelle contre la carie des dents chez les
ecoliers, par A. Brodtbeck - Wellauer, medecin-dentiste,
Frauenfeld (1909).

IV. CEuvres annexes de l'ecole. Questions diverses.

1. De l'enfance moralement abandonnee, consideree au
point de vue medical, par le Dr Girard, prof, d'hygiene ä
l'Universite de Berne (1900).

2. L'avenir des colonies de vacances, par W. Bion, pas-
teur ä Zurich, et E. Clerc, directeur ä La Chaux de Fonds
(1900).

3. But, organisation et avenir des Ecoles nouvelles, par
W. Zuberbühler, ä Glarisegg (1903).

4. Colonies de vacances de la ville de Berne, de 1879 ä

1904, par H. Murset, instituteur ä Berne (1904).
5. Protection de l'enfance ä Bäle-Ville, par le Dr Franz

Fäh (1905).
6. Les exercices physiques apres la liberation de l'ecole,

par J. Spühler, professeur d'ecole normale, Zurich, et Dr A.
Flatt, recteur ä Bäle (1905).

7. Protection de l'enfance dans la ville de Lucerne (1905).
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8. L'education des sourds-muets en Suisse, par G. Kuli,
directeur ä Zurich (1905).

9. La protection de l'enfance. Rapport presente au Conseil
federal sur le cours donne au printemps 1906 ä Francfort sur
le Main, par le Dr F. Zollinger, secretaire d'Instruction
publique, Zurich (1906).

10. La protection de l'enfance dans la ville de St-Gall, par
le Dr Real, medecin ä St-Gall (1907).

11. L'enseignement de la question sexuelle ä la jeunesse,
par le Dr med. Vannod, ä Berne (1907).

12. Les ecoles de la foret et les stations pour enfants
debiles, par le Dr A. Krafft, medecin des ecoles, Zurich,
H. Hiestand, directeur de l'Office de protection de l'enfance,
ä Zurich, et A. Schnetzler, directeur des ecoles de Lausanne
(1908).

13. La Cooperation officielle de la femme dans l'ceuvre de

l'hygiene scolaire et du foyer domestique, par le Dr Guillaume,
directeur du Bureau federal de statistique (1908).

14. Amelioration de l'enseignement de la gymnastique
aux jeunes filles, avec l'aide de la Confederation et des cantons,
par J. Spühler, professeur ä Zurich, et G. Bubloz, professeur ä
La Chaux de Fonds (1909).

La Societe suisse d'hygiene scolaire peut revendiquer
l'honneur d'avoir organise le premier Cours d'informations
concernant la protection de l'enfance. Ce cours a eu lieu ä
Zurich du 31 aoüt au 12 septembre 1908. II a ete suivi par une
centaine de participants qui ont eu l'occasion de visiter les
divers etablissements ou institutions que possede le canton
de Zurich, surtout pour l'education des enfants phj7siquement
ou moralement anormaux. Plus de trente rapports et
conferences ont fourni les renseignements ou principes qui
pouvaient etre donnes au sujet de la protection de l'enfance.
II est prevu qu'un cours analogue sera organise dans la Suisse
romande, probablement en 1914, diverses circonstances,
l'Exposition nationale en particulier, ne permettant pas de
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s'en occuper plus tot. L'ensemble des travaux presentes au
cours de Zurich forme un volume de 832 pages.

Depuis le Ier janvier 1904 paraissent les Feuilles suisses

d'hygiene scolaire et Revue de protection de t'enfance, en dix
numeros par annee, avec supplement en langue francaise
quatre fois. Ces feuilles sont destinees ä renseigner les mem-
bres de la Societe sur ce qui se passe en Suisse ou ä l'etranger,
dans le domaine de l'hygiene scolaire.

M. le Dr F. Schmid, auquel nous sommes en grande partie
redevables de la fondation de la Societe suisse d'hygiene
scolaire, a fait paraitre en 1902 un Repertoire des prescriptions
d'hygiene scolaire, en vigueur dans les differents cantons
suisses ä ce moment-lä.

Les principales villes de la Suisse ont pris ä täche d'orga-
niser tour ä tour les assemblies generales annuelles de la
societe ; dans la Suisse romande, Lausanne l'a fait en 1901, et
Neuchätel en 1906. La reunion de mai 1910 a eu lieu ä Zoug
et Unter-ZEgeri.

La Societe suisse d'hygiene scolaire comptait au Ier janvier

1908, 128 membres collectifs et 599 membres individuels,
soit en tout 727 membres, en augmentation de 20 par rapport
ä 1907.

Le developpement considerable des Annales de la societe,
qui offraient 224 pages de texte ä leurs lecteurs en 1900, et 710 en
1909, montre l'essor important pris par l'association dontnous
venons d'esquisser ä grands traits l'activite pendant les dix
premieres annees de son existence. Elle a d'ailleurs suivi le
mouvement qui s'est produit ä l'etranger et dont nous allons
dire quelques mots en parlant des Congres internationaux
d'hygiene scolaire.

Congres internationaux d'hygiene scolaire.

Le premier Congres international d'hygiene scolaire a eu
lieu du 4 au 9 avril 1904, ä Nuremberg. Tous les pays de
l'Europe y etaient representes, ä l'exception de la Turquie.
Meme le Japon et le Chili ont envoye des delegues. II y avait
environ 1400 participants.
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Au norabre des questions qui y ont ete discutees, nous
pouvons citer :

1. Des reactions reciproques entre eleves et maitres au
double point de vue des maladies contagieuses et des influences

morales.
2. L'orientation des bätiments d'ecole.
3. Loi de croissance des ecoliers et dimensions ä donner

aux bancs d'ecole, d'apres une enquete faite sur 50 000 enfants
des ecoles primaires de Dresde.

4. Les programmes actuelsetlanouvelle methode d'ensei-
gnement au point de vue de 1'hygiene intellectuelle.

5. Mesure de la fatigue intellectuelle.
6. Prescriptions ä observer dans l'impression des livres

d'ecole.
7. Education physique. Les exercices de force au point de

vue de 1'hygiene.
8. Developpement physique et intellectuel de l'enfant

pendant la premiere annee d'ecole.
9. Les medecins scolaires.

10. Etablissement de cliniques dentaires urbaines.
11. Les alterations visuelles dues ä la frequentation sco-

laire.
12. L'organisation medicale et scientifique des ecoles

d'enseignement special.
13. Classes pour faibles d'esprit.
14. Les classes speciales d'apres le svsteme de Mannheim.
15. Hygiene des enfants en dehors de l'ecole; devoirs ä

domicile.
16. Hygiene du corps enseignant.
17. L'enseignement antialcoolique.
18. Collaboration des parents ä 1'hygiene de l'ecole,

etc. etc.

Une exposition tres riche et fort bien organisee permettait
de se rendre compte des efforts accomplis, en Allemagne
principalement, dans les differents domaines de 1'hygiene
scolaire.
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Le deuxieme Congres international d'hygiene scolaire a eu
lieu ä Londres, en aoüt 1907. Au nombre des importantes
questions qui y ont ete traitees, nous pouvons citer :

1. Methodes pour l'examen medical des ecoliers, au debut
et au cours de leurs classes.

2. Le travail scolaire considere au point de vue: a) de la
duree des classes; b) de la repartition des enseignements;
c) de la saison de l'annee.

3. Eclairage et ventilation des locaux scolaires.
4. Les mensurations anthropometriques chez l'enfant.
5. Role de l'ecole au double point de vue de la sante des

enfants et de la propagation des lois de l'hygiene parmi le
peuple.

6. Role du medecin-inspecteur des ecoles dans l'education
physique des enfants.

7. Des methodes d'ecriture droite et penchee, envisagees
dans leurs rapports avec les deviations vertebrales des
ecoliers.

8. L'enseignement des questions sexuelles ä l'enfant.
9. Resultats des recherches photometriques dans l'eclairage

des locaux scolaires.
10. Les tendances nouvelles vers l'organisation rationnelle

de l'enseignement public.
11. Sur la rarete de la tuberculose chez les membres du

corps enseignant des ecoles primaires de la ville de Paris et du
departement de la Seine.

12. Enfants arrieres ou anormaux.
13. De l'education physique en divers pays.
14. Les colonies scolaires de vacances, etc., etc.

Une exposition avait ete aussi organisee. On y remarquait
entre autres les plans de bätiments d'ecole de plusieurs
villes d'Angleterre, ainsi que l'exposition complete et fort
interessante du « London County Council»: manuelsd'enseigne-
gnement, travaux d'eleves, graphiques, photographies.

Du 2 au 7 aoüt 1910 a eu lieu ä Paris le troisieme Congres
international d'hygiene scolaire.

Le travail a ete reparti en 11 sections, savoir :
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1. Les bätiments et le mobilier scolaires.
2. Hygiene des internats.
3. Inspection medicale des ecoles et dossiers sanitaires

individuels. Sanctions pratiques de leur mise en oeuvre.
4. Education et entrainement physiques.
5. Prophylaxie des maladies contagieuses ä l'ecole. Maladies

d'origine scolaire.
6. L'hygiene en dehors de l'ecole. Ecoles de plein air.

Colonies de vacances.
7. Le corps enseignant: son hygiene, ses relations avec

les families et le medecin scolaire.
8. Enseignement de l'hygiene aux maitres, aux eleves et

aux families.
9. Les programmes et les methodes d'enseignement dans

leurs rapports avec l'hygiene scolaire.
10. Ecoles speciales pour les anormaux.
11. Hygiene de la vue, de l'ouie, de la bouche et des dents

dans les ecoles.

Dans les assemblies plenieres, des rapports ont ete presen-
tes sur les questions ci-apres :

a) Unification des methodes d'examen physique des eco-
liers.

b) Education sexuelle.
c) Preparation et choix du medecin scolaire.

II y a eu de plus une exposition internationale d'hygiene
scolaire, dont les objets ont ete repartis dans l'un des vingt
groupes qui etaient prevus.

Aussi ne faut-il point s'etonner si ce troisieme Congres a
attire un nombre considerable de participants et leur a fourni
des indications fort variees et d'une haute valeur.

On pourra discuter sur la necessite d'espacer un peu plus ces
grandes reunions, surtout maintenant que des materiaux
considerables ont ete rassembles. II importe de pouvoir appliquer
les propositions nouvelles reconnues avantageuses, avant de
voir surgir des etudes qui remettent pour ainsi dire tout en
question, et empechent les methodes d'enseignement d'ac-
querir un degre de stabilite absolument necessaire.
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Mais ä part cette reserve, il faut rendre un hommage
einpresse et chaleureux aux hommes qui ont pris l'initiative de

ces grandes assises d'hygiene scolaire, desquelles on peut at-
tendre de serieux progresdans le champ si vaste de l'education
populaire.

Periodiques concernant l'hygiene scolaire.

Outre la Revue suisse d'hygiene scolaire et de protection de

l'enfance, et les Feuilles d'hygiene scolaire, dont il a ete question

dejä, les principaux periodiques se rapportant au sujet
qui nous occupe sont :

1. Feuilles d'hygiene, paraissant äNeuchätel. Redacteur en
chef: M. le Dr Sandoz.

2. L'Hygiene scolaire. — Bulletin trimestriel de la Ligue des
medecins et des families pour l'hygiene scolaire, Paris, Mas-
son & Cie, editeurs. Directeur : M. le Dr A. Mathieu.

3. La Medecine scolaire. Bulletin mensuel de la Societe des
medecins inspecteurs des ecoles de la ville de Paris. Ch.
Delagrave. Redacteur en chef: M. le Dr L. Butte; secretaire
de redaction : M. le Dr Gagniere.

4. Zeitschrift für Schulgesundheitspflege. — Bulletin mensuel.

Hambourg, L. Voss, editeur, Directeur : M. le DrF. Eris-
mann, Zurich; secretaire: Dr Stephani, Mannheim.

5. Das Schulzimmer. — Revue trimestrielle sur les ameliorations

ä introduire dans le domaine des installations et
locaux scolaires, les moyens d'enseignement, ainsi que dans
les prescriptions d'hygiene scolaire. Charlottenbourg, P.-J.
Muller, editeur. Redacteur en chef: M. H. Matth. Meyer, ins-
pecteur de l'enseignement primaire, Hambourg.

6. Vierteljahrschrift für körperliche Erziehung.—Organe de
la Societe pour l'organisation des exercices physiques et jeux
concernant la jeunesse, ä Vienne, et de l'Union de plusieurs
societes autrichiennes d'exercices physiques, paraissant qua-
tre fois par annee. Directeur: M. le Dr phil. V. Pimmer, ä
Vienne.
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Le medecin scolaire.

Cette question a ete etudiee sous toutes ses faces depuis
une dizaine d'annees. On peut declarer sans exageration
qu'elle a ete, et qu'elle est encore pour ainsi dire la clefde voüte
de tout l'edifice de l'hygiene scolaire.

En 1900, M. le Dr Bourquin de La Chaux-de-Fonds disait:
« Le medecin des ecoles sera un des facteurs importants dans
l'amelioration de l'hygiene scolaire; il en sera l'organe principal

de controle, en meme temps que son agent de divulgation,
son vulgarisateur. »

« Le medecin scolaire qui se met ä sa besogne est bientot
etonne de l'ampleur de sa täche. En dehors des nouvelles
connaissances qu'il a ä acquerir et des horizons ä elargir, il
rencontre devant lui une force d'inertie qu'il ne soupconnait
point, dans le monde des pedagogues comme dans celui des

parents, et des considerations budgetaires fort respectables
du reste, mais qui paraissent d'abord insurmontables. II sera
done necessaire de serier les questions; au lieu des reformes
urgentes qu'il a reve de faire rapidement, en bloc, fort de ses
intentions, de l'utilite et de l'excellence de son but, il se voit
oblige de marcher pas ä pas, prudemment, d'aborder question

par question, s'il veut essayer de les resoudre dans une
certaine mesure. » Et le devoue medecin des ecoles du grand
village terminait son rapport en disant: « L'action du medecin
scolaire, je le repete, ne doit pas etre inspiree par l'impatience.
II arrivera cependant en se pretant aux circonstances locales,
avec du tact, de la persuasion, de la perseverance, ä edifier
petit ä petit une oeuvre modeste, il est vrai, mais il aura ap-
porte sa pierre ä l'edifice que nous avons l'ambition d'elever,
et qui est de faire de nos enfants des creatures ä la fois sages,
saines et fortes. »

M. le Dr Mery, de Paris, äu 2me Congres d'hygiene scolaire
ä Londres, a indique quel etait l'ensemble des fonctions du
medecin scolaire: « II doit, dit-il, surveiller la croissance de
l'ecolier, il doit s'assurer qu'elle se fait d'une facon normale;
il doit le preserver, dans la mesure du possible, des diverses
maladies aigues ou chroniques qui peuvent le frapper ä l'ecole,
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et pour cela il est necessaire de savoir quels sont les cötes fai-
bles du jeune enfant, en particulier s'il existe chez lui une
predisposition ä cette maladie si generale et si redoutable
qu'est la tuberculose. II est necessaire aussi, si l'on veut faire
rendre ä la culture de l'ecolier son maximum, de savoir quel-
les sont les tares, les predispositions physiques qui peuvent
modifier celle-ci, et il faut aussi s'occuper particulierement des
fonctions qui sont plus specialement en jeu dans la vie des
ecoliers, c'est-ä-dire de l'audition et de la vision. »

M. le Dr Mery indique ensuite le programme de l'examen
medical d'entree ä l'ecole primaire, par lequel devraient passer,
selon lui, tous les ecoliers. Les points sur lesquels cet examen
doit porter sont :

1. Le signalement anthropometrique concernant les
mensurations (poids, taille, mesure du thorax, dynamometrie).

2. Le signalement physiologique, c'est-ä-dire l'examen des
fonctions particulierement utiles pour la scolarite: vision,
audition.

3. Le signalement organo-anatomique, qui est le veritable
examen medical. II devra porter sur l'etat general, sur la gorge
et le Systeme lymphatique, sur la peau et le cuir chevelu, sur
le squelette, en particulier la colonne vertebrale et surtout
sur le thorax, le coeur et les poumons.

Entre un programme d'action comme celui-ci, qui peut
paraitre au premier abord trop inquisiteur, ou etabli avec l'in-
tention de donner au medecin scolaire un role exagere dans
la vie de l'ecolier, et l'absence de tout contröle medical, comme
c'est le cas actuellement dans les localites rurales en particulier,

et meme les petits centres urbains, il y a une distance
enorme. II est hautement desirable d'arriveren fait ä ceque le
medecin ne soit pas consulte seulement en cas d'epidemies
scolaires. Ce sera le meilleur moyen d'obtenir qu'il ne consi-
dere pas l'ecole comme" etant necessairement un dangereux
foyer d'infection, ä moins que les prescriptions sur l'hygiene
des locaux ne soient pas observees. Mais c'est justement ce

qu'il devra reclamer avec assez d'insistance, non seulement
pour la sante des ecoliers, mais aussi et surtout pour celle de
l'instituteur.

Et il y a en outre la question des cliniques dentaires pour
ecoliers, d'une importance tres grande et dont la solution



HYGIENE SCOLAIRE 81

s'impose ä l'attention de tous les hygienistes scolaires. Les
remarquables resultats obtenuspar leDr Jessen, ä Strasbourg,
la propagande active, et basee sur des faits, ä laquelle il se

consacre, sont lä pour le prouver.

Bätiments scolaires. — Mobilier.

C'est lä un chapitre auquel il faudrait consacrer un volume
tout entier, meme en ne cherchant qu'ä resumer les principes
essentiels qui sont ä la base de la construction des bätiments
scolaires, de leur repartition interieure, et de l'amenagement
des differents locaux.

Ici nous voulons seulement attirer l'attention sur ce que
l'on a appele avec beaucoup de raison: « Les bätiments
scolaires del'avenir ». Ils'agitdes constructions demontables,
Systeme Dcecker, dont la Societe anonyme Christoph et Unmack,
ä Niesky, en Silesie, s'est fait une specialite. Les constructions
de ce Systeme ont fait leurs preuves depuis plus de vingt-cinq
ans sur tous les points du globe. Elles ont ete appliquees aux
besoins scolaires, surtout dans les grands centres, oü la
population ecoliere s'accroit avec rapidite. Dans la periode de
1900 ä 1908, il a ete livre par la maison ci-dessus environ
250 pavilions, representant plus de 400 classes. Par leurs
qualites pratiques, hygieniques, ces pavilions ont immediate-
ment rencontre l'assentiment des autorites scolaires, en Alle-
magne tout d'abord, mais aussi ä l'etranger. On en est meme
arrive, ä Berlin, en particulier, ä former des etablissements
scolaires comptant jusqu'ä dix pavilions de deux classes cha-
cun, avec gymnase couvert, et maison d'habitation pour le
concierge. Ainsi qu'on l'a compris ä Charlottenbourg, les
pavilions scolaires demontables conviennent de la facon la plus
parfaite pour les colonies de vacances, et surtout les ecoles de

plein air. Ces constructions se recommandent par une
ventilation excellente, grace ä une circulation d'air constante et
reguliere, par une riche abondance de lumiere et par une faci-
lite de disinfection absolument rationnelle. En ayant recours
ä ces constructions, certaines transformations pourraient s'ef-

6
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fectuer de la facon la plus heureuse, et souvent ä beaucoup
moins de frais, dans les localites rurales meme.

II y aurait aussi beaucoup ä dire au sujet du mobilier
scolaire, des bancs d'ecole en particulier. Apres une serie
d'etudes tres approfondies, de nonibreux essais faits par les
fabricants et constructeurs, on en revient au banc d'ecole a
toutes pieces fixes, avec grandeurs differentes en nombre süffisant

pour repondre aux exigences de la taille des eleves.
Mais le banc d'ecole a depuis quelques annees gagne en lege-
rete, en harmonie des proportions; sur tous les points k
considerer, le banc Rettig, tres en vogue en Allemagne, parail
repondre de facon ä satisfaire meme les plus difficiles.

Ainsi qu'on peut s'en rendre compte par le court resume
qui vient d'etre fait, le champ de l'hygiene scolaire est fort
vaste, et bien des questions restent pendantes; il est nean-
moins permis d'afflrmer que Taction exercee par les associations

dont eile est le mot d'ordre, a dejä conduit ä d'importan-
tes ameliorations dans le domaine scolaire. Etcette influence
n'en est pour ainsi dire qu'ä ses debuts.

L. HENCHOZ,

inspecteur de l'enseignement primaire.
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